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Carême missionnaire 
Au premier jour du carême, la liturgie de la messe des Cendres nous 
convie à trois “exercices spirituels” qui nous disent bien l’enjeu de 
cette longue préparation à la célébration du mystère Pascal. Dans 
l’évangile de ce jour en effet, Jésus évoque ensemble, le jeûne, la 
prière et l’aumône. Et de fait, ces trois “exercices” ne sont pas à 
dissocier, mais à prendre comme un tout cohérent.

Le jeûne nous incite à l’oubli de nous-
mêmes, tandis que la prière nous appelle à 
Dieu, et que l’aumône nous envoie vers nos 
frères. Or, c’est bien de cela qu’il s’agit : se 
détourner de soi pour se tourner vers Dieu 
et vers nos frères, tant il est vrai qu’il n’y a 
pas d’amour authentique de Dieu qui ne soit 
simultanément un amour des hommes.

Dans une société d’hyper consommation, où 
bien des voix hors l’Église appellent à plus 
de sobriété et de tempérance, pour toujours 
plus de justice par le partage, le carême s’offre donc comme une 
dynamique des plus actuelle pour aller vers un autre monde. 

Pris ensemble, le jeûne, la prière et l’aumône apparaissent ainsi 
comme des attitudes urgentes, porteuses d’espérance pour l’avenir… 
Des attitudes missionnaires en somme…
Qui l’eut cru ?

L’édito
Père Patrick Guinnepain, Curé doyen du Val de Creuse

Les consacrés se font proches de tout 
homme, dans la prière et un "être-avec" 
concret, chacun selon son charisme 
propre. 
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Mgr Maillard vous informe du décès 
de Mme Solange Gaudinat (veuve de 
Jacques, diacre) le 21 janvier 2018. 
Ses obsèques ont été célébrées en 
l’église St Cyr d’Issoudun le 26 janvier.
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Seule la gratuité de l’amour peut nous faire entrer dans 
une certaine compréhension de la Vie consacrée. Si 
elle peut apparaître comme un gaspillage d’énergies 
humaines, elle témoigne surtout d’une surabondance 
de gratuité de Dieu-Amour qui appelle à se donner 
dans une vie dépensée pour aimer et servir. Donner 
toute sa vie au Christ et aux autres. Un choix radical 
qui passe par la chasteté dans le célibat, la pauvreté et 
l’obéissance. Et aussi par une vie en communauté. Une 
vie reçue de Dieu qui se répand sans compter et dont le 
parfum remplit toute l’Église.

Offrir
Témoignant d’un chemin de bonheur 
dans l’intimité du Christ, les consacrés 
accueillent et portent devant Dieu les 
joies et les souffrances de notre humanité. 
Ils essaient de vivre la joie de la confiance 
que Dieu est là au cœur de tout ce que 
nous vivons, qu’il fait route avec nous et 
ne nous lâche pas. La joie, don de l’Esprit, 
est à cultiver dans la certitude que Dieu est toujours là, 
quelque que puissent être les aspérités de la route.  
C’est vivre l’abandon, suivre le Christ dans le mystère de 
son incarnation, sachant qu’il transforme nos croix de 
mort en croix de vie.

Aimer
La vie consacrée est un apprentissage de l’amour, 
une aventure vers la liberté intérieure, une réponse 
incessante à l’invitation du livre du Deutéronome : 
« Choisis la vie ». Rejoindre en nous la présence de 
Dieu, creusant un espace de silence où il pourra agir. 
Se familiariser avec les chemins imprévisibles de l’Esprit 

dans une attitude de foi, d’espérance engagée et 
d’amour disposé à servir.
C’est ouvrir les yeux du cœur pour tenter de voir la 
fécondité de Dieu, de sa grâce qui se donne en nous et 
autour de nous.

Servir
« La vie de Jésus est une vie pour les autres. C’est une 
vie de service » disait le pape François aux jeunes à Rio. 
Les consacrés se font proches de tout homme, dans 
la prière et un "être-avec" concret, chacun selon son 

charisme propre. Le premier fruit de la 
prière, c’est d’humaniser.
 
Baptisés, nous sommes tous consacrés 
à Dieu, tous appelés à nous offrir 
au Père avec Jésus et comme Jésus. 
Cette consécration est vécue de façon 
particulière dans la vie consacrée, dans 
une appartenance pleine et exclusive à 
Dieu, rendant un témoignage spécial à 

l’Évangile du Royaume. 
« La vie consacrée, c’est la joie de donner, 
de porter le témoignage que l’amour peut tout ! »

Les sœurs du Carmel

« Tu as du prix 
à mes yeux et je 

t’aime. »

Isaïe 43,4

Fête de la
VIE CONSACRÉE

« Dieu mon bonheur
et ma joie »

Ps 15
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Journée de la Vie consacrée à Farges-en-Septaine - juin 2017



O

1 Paris (conseil national Famille et Société)
2 Conseil épiscopal à 9h & visite pastorale du doyenné 
 de Châteauroux à partir de 16h jusqu’au 4 février
5 Conseil de Tutelle à Issoudun à 9h30
6 Paris en matinée (conseil national Solidarité) 
7 & 8 Avec les évêques et vicaires généraux de la Province, à Bourges
9 Conseil épiscopal à 9h & Conseil d’administration de 
 l’Association diocésaine de Bourges à 15h30 puis Visite 
 pastorale du doyenné de Vierzon-Sologne à 18h
10 Portes ouvertes Observatoire en matinée & Suite visite 
 pastorale de Vierzon-Sologne en après-midi et soirée
11 Messe de la Sainte-Agathe à Vigon à 10h30
13 Conseil diocésain de mission rurale à 18h
15 Conseil épiscopal à 9h & Conseil presbytéral à Issoudun
16 Suite du conseil presbytéral
17 Conseil diocésain de pastorale à 9h
18 Appel décisif à 11h à Saint-Amand & avec le service 
 des vocations à l’archevêché à partir de 16h
20 Journée avec les laïcs en mission chez les Annonciades
21 Avec les enseignants du diocèse de Chartres en 
 matinée à la cathédrale
22 Avec les économes de la Province
23 Conseil épiscopal élargi à 9h30 & Visite pastorale du 
 doyenné Forêt-Champagne en soirée jusqu’au 25 février
27 Journée de formation pour les prêtres à Issoudun
28 Messe à 8h45 à la maison diocésaine

Au cœur du chaos, 
la résistance d’un 
chrétien en Orient.

Isabelle Dillmann, journaliste, et le Patriarche Cardinal 
Bechara Boutrous Raï nous parleront de l’engagement 
du Patriarche maronite d’Antioche et de tout l’Orient.
►2 février, Maison diocésaine de Bourges, à 20h30

Ciné-débat 
autour du film 
Marie-Heurtin
Dans le cadre du 
Synode sur les jeunes 
et le discernement 
vocationnel, l’équipe 
envoyée en mission par 
l’évêque de Bourges 
propose un ciné-débat 
ouvert à tous. L’équipe 

creuse les questions soulevées par ce film en lien avec les 
réflexions du synode : les relations intergénérationnelles, 
la confiance réciproque ou l’audace de l’innovation 
concernent chacun d’entre nous.
►4 février, Ciné-Lumière de Vierzon, à 16h30

Autour 
du film 
DEMAIN
L’ACI propose 
des témoi-
gnages, des 
débats et 
retours d’ex-
p é r i e n c e s 
autour d’ex-
traits du 

film Demain. La journée débutera par une 
messe à 11h, suivie d’un apéritif et d’un re-
pas partagé à 12h puis des visionnages/dé-
bats/partages. ►18 février, Salle Familia 

à Bourges

Formation 
BAFA
Le MRJC In-
dre propose 

une formation BAFA "formation générale". 
►Du 24 février au 3 mars - Arnaud 
Torre (0254343474 ou 0608509477
indre@mrjc.org

S’enrichir 
humainement et 
spirituellement au 
contact de l’autre

Pour une journée autour du thème « Accueillir l’autre, 
une conversion permanente de chacun pour grandir en 
humanité », avec le père Gabriel Naikwa, missionnaire 
du Sacré-Cœur. ►6 février, Centre Jules Chevalier à 
Issoudun de 9h15 à 18 h 30

De la pauvreté à 
l’espérance, vers un 
regard innovant
Défi de taille pour l’Ob-
servatoire diocésain : 
sortir du pessimisme 
ambiant pour prendre 
conscience de toute la 
précarité nous entourant 
en Berry et adapter nos 
comportements. L’Obser-

vatoire a décidé de se faire aider de Madame Maryse 
Lépée, présidente de l’association Aux captifs la libéra-
tion depuis 2011.. ►10 février, Centre Jules Chevalier à 
Issoudun de 9 à 12h
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La Saint Vincent est une fête que beaucoup ne 
manqueraient pour rien au monde. Elle fait partie des 
fêtes patronales qui révèlent toute la piété populaire en 
Berry. Nous y revenons avec RCF en compagnie du père 
d’Aligny, curé de Sancerre.

Fête patronale
Le père d’Aligny le déclare dès le début de l’interview, en 
parlant des fêtes patronales et en particulier de la Saint 
Vincent, « Quand je suis arrivé dans le sancerrois, j’ai très 
vite compris que c’était des moments très importants ». 
Ce sont en effet des moments de l’année 
qui remplissent les églises des régions 
habituées à célébrer leur saint ! Cette 
année ne fait pas exception à la règle. 
« Il y a une fréquentation encore assez 
importante dans le sancerrois. [...] si bien 
que je fais appel à des confrères » déclare 
le curé de Sancerre.

Piété rurale
Ce succès est très marqué de manière 
générale dans les diocèses ruraux, que ce 
soit en France ou ailleurs dans le monde.  
Le Pape François l’a d’ailleurs souligné lors de son 
passage au Pérou en fin de semaine dernière, passage 
qui fut un franc succès.
Cette piété « au Pérou a pris les formes plus exquises 
et pris racine dans le peuple fidèle et simple », avait-
il relevé vendredi devant les prêtres et religieuses du 
nord du pays réunis au séminaire de Trujillo. « Chaque 
communauté, chaque petite localité de ce territoire est 
assistée par le visage d’un saint, par l’amour pour Jésus-
Christ et pour sa Mère », devait-il souligner un peu plus 

tard lors de la célébration mariale devant la cathédrale.

Entretenir la foi
Cette piété fait vivre l’Église et contribue à l’entretien de 
la foi chez beaucoup de catholiques. 
Le dimanche 5 mai 2013, le Pape François avait déjà 
insisté sur l’importance de la piété populaire, en 
présence de confréries venues du monde entier place 
Saint-Pierre : « Chères confréries, la piété populaire, 
dont vous êtes une importante manifestation, est un 
trésor de l’Église ». Le pape François avait alors de 

nouveau insisté sur la force missionnaire 
de la piété populaire. « Cette foi, qui naît 
de l’écoute de la Parole de Dieu, vous la 
manifestez dans des formes qui engagent 
les sens, les sentiments, les symboles 
des différentes cultures. En faisant ainsi, 
vous aidez à la transmettre au monde, et 
spécialement aux personnes simples, à 
celles que, dans l’Évangile, Jésus appelle 
"les petits". Quand vous allez dans les 
sanctuaires, quand vous emmenez votre 
famille, vos enfants, vous faites vraiment 
un acte d’évangélisation. Il faut continuer 

ainsi ! Soyez, vous aussi, de vrais évangélisateurs ! »
Alors faisons en sorte que la piété populaire en Berry, 
que ce soit pour la saint Vincent, la sainte Cécile, la 
sainte Geneviève, la saint Blaise, ou encore la saint 
Fiacre, soit vecteur de joie et d’évangélisation !

Pour écouter l’interview du père d’Aligny par RCF, 
rendez-vous sur www.diocese-bourges.org

François Chasseriau
25 janvier 2018

« Quand je suis 
arrivé dans 

le sancerrois, 
j’ai très vite 
compris que 

c’était des 
moments très 
importants »

La
SAINT VINCENT 
en BERRY

« L’expression de la 
piété populaire »
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Dans les locaux de RCF en Berry


